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Chapitre IV 
Le vrai « black program ultra-secret » 

de la mondialisation 

Dans nos technocraties, nous avons tous l’illusion de notre 
libre-arbitre par le fait que les institutions républicaines (poli-
cières, constitutionnelles, militaires, judiciaires…) protègent 
nos droits humains fondamentaux et nos droits constitution-
nels : mais nous ne savons pas que nous ne sommes plus 
protégés actuellement contre notre propre cognition, contre nos 
pulsions, contre nos mécanismes de défense et contre nos mé-
canismes de résilience les plus intimes qui peuvent être castrés, 
manipulés et dédialectisés savamment et furtivement par certai-
nes institutions d’Etat dans le cadre d’une violence symbolique 
abjecte et invisible qui agit au plus profond de notre système 
cognitif d’une façon intentionnelle (bien au-delà des feutrées et 
aujourd’hui très classiques intrusions étatiques de notre vie 
privée).

Le menticide planétaire sulfureux 

Ainsi, tout particulièrement au XXème siècle, après avoir as-
sisté à l’exponentialisation de certains îlots très noirs 
d’intégrisme qui ont hameçonné perversement l’identité des 
citoyens de nombreux pays à une noria de dogmes, de régiona-
lismes, de nationalismes, de colonialismes, d’impérialismes et 
aujourd’hui de national-mondialismes, de national-fédéralismes 
et de national-communautarismes visiblement schizophrénogé-
niques pour l’ensemble des nations, nous commençons à 
percevoir depuis peu, une nouvelle forme jusqu’alors inconnue, 
d’intégrisme étatique furtif et panoptique qui s’apparente à une 
sorte de totalitarisme indolore où de nombreux Etats, apparte-
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nant souvent à des communautés et à des fédérations dites 
« démocratiques et non voyous », usinent abjectement le relief 
psychique des citoyens à coups de technologies identitaires, à 
coups de technologies médiatiques, à coups de médiateurs chi-
miques de l’estime de soi, à coups d’armes cognitives hyper-
sophistiquées, furtives et non létales et à coups d’armes psychi-
ques de dépersonnalisation et de dénarcissisation de masse. 

Ainsi, dans la panoplie des nouvelles armes ultramodernes 
encore très secrètes, les armes cognitives sont particulièrement 
performantes puisqu’elles sont basées sur l’asservissement in-
dolore et subtile des forces psychologiques fondamentales et 
des forces pulsionnelles stratégiques des citoyens. Ces armes 
psychiques ainsi que le nouvel arsenal de guerre cognitive com-
plètent parfaitement l’arsenal nucléaire, qui est devenu 
aujourd’hui géopolitiquement obsolète, et annulent surtout op-
portunément l’arsenal de guerre bactériologique et virale qui est 
récemment apparu comme trop complexe, comme médiatique-
ment inutilisable, comme diplomatiquement indéfendable en 
terme de droit pénal international, et surtout comme particuliè-
rement non maîtrisable sur le plan géostratégique. 

Cet arsenal de guerre cognitive est donc militairement idéal 
car tout en transcendant définitivement les problématiques nu-
cléaires insolubles de « dissuasion progressive » et de « réponse 
souple » et les problématiques juridiquement incompressibles 
de « crimes contre l’humanité » inhérentes à une « guerre vi-
rale finale » (par exemple, avec notamment l’emploi éventuel 
d’un Rétrovirus Fulgurant de Neurodéficience Humaine qui 
serait bien mal venu après le très étonnant et très énigmatique 
VIH découverte en 1981, dont les enzymes principales de 
l’ARN polymérase et de la transcriptase inverse – qui en font 
d’ailleurs un rétro-virus déjà très performant –, sont connues 
depuis les années 60 par les chercheurs américains…). 

Elle permet ainsi aux Etats-voyous, qui emploient ce type 
d’armes, de disposer d’un potentiel de guerre infini, totalement 
furtif, parfaitement non létal et complètement mondialisable 
quel que soit le continent, quelle que soit la nature du conflit et 
quelle que soit son intensité. Si le dieu de l’holocauste global 
existe, il ne doit pas être loin de ces techno-schizocrates gou-
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vernementaux qui développent aujourd’hui ce nouveau type de 
guerre…

Antérieurement, juste avant la seconde guerre mondiale, 
Freud et ses collaborateurs nous avaient appris que, pour trans-
cender la crise aiguë de décivilisation actuelle, nous devrions 
enfin peut-être finir par accepter humblement d’étudier nos 
désirs, nos pulsions et nos conflits identitaires archaïques afin 
de sentir définitivement qu’il sera toujours illusoire de vouloir 
modifier « l’Homo schizophrénicus contemporain » en 
n’étudiant principalement que les sciences exactes et en omet-
tant de connaître profondément les lois essentielles des 
différentes branches de la sociologie, des sciences politiques, 
des sciences cognitives, des sciences psychologiques et des 
sciences psychanalytiques. 

Ainsi, grâce à ce tout nouveau laboratoire étatique des tech-
niques de dépersonnalisation de masse qui permet de planifier 
collectivement et millimétriquement des batteries féroces et 
furtives de macro-répressions sociétales enrobées dans la 
culture, dans les médias, dans les institutions, dans la publicité, 
dans les panoptismes administratifs (…) et des batteries de 
micro-répressions domestiques nichées dans les mouchards

« High-tech » qui relient l’intimité des citoyens à l’Etat (via les 
téléphones cellulaires, via les ordinateurs, via les réseaux numé-
riques, via les réseaux satellites…), nous assistons, depuis un 
siècle, à une psychologisation progressive des méthodes de 
contention politique : en effet, durant la première moitié du 
XXème siècle, les méthodes de contention politique, qui étaient 
essentiellement des contentions carcérales, martiales et concen-
trationnaires, ont glissé progressivement durant la deuxième 
moitié du XXème siècle, vers des méthodes de persuasion idéo-
logique extrêmement coercitives (stalinisme, mac carthisme, 
national-organisationnnisme « otanique » et « onusien », natio-
nal-communautarisme, impérial-commercialisme américain et 
tout récemment impérial-mondialisme euro-américain…). 

Aujourd’hui au début du XXIème siècle, nous assistons à 
l’émergence de nouvelles méthodes impériales de dépersonnali-
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sation de masse qui ont la spécificité d’être furtives, fortement 
planifiées, propres et indolores. 

Nous sommes donc passés graduellement en un siècle, de 

la camisole physique et concentrationnaire, à la camisole 

chimique et idéologique pour aboutir aujourd’hui aux très 

subtiles et très élaborées camisoles cognitives, camisoles dé-

fensives, camisoles pulsionnelles et camisoles narcissiques.

Cette dépersonnalisation avancée des citoyens exigent des 
techniques d’autant plus individualisées que les masses à décé-
rébrer sont aujourd’hui d’autant plus grandes et que la pseudo-
veille démocratique des instances internationales est légèrement 
plus efficace depuis la fin de la deuxième guerre mondiale (en 
mettant cependant un bémol sur l’efficacité humanitaire et pé-
nale des instances internationales par le fait que de nombreux 
pays connus internationalement pour l’usage « institutionnali-
sé » de la torture civique dans les années 70 et 80, y sont restés 
représentés sereinement et sans difficultés…). 

L’interdiction pour les citoyens de s’identiser et corollaire-
ment, l’interdiction de conscientiser et de réguler leur relief 
symbolique, leurs pulsions, leurs processus primaires et se-
condaires et leur pensée dialectique naturelle répondent donc 
aux impensés scientifiques sulfureux sur les origines cognitives 
de l’Etat et sur les mécanismes psychiques de la domestication 
politique avancée des peuples. 

Mondialisation de l’hypertrophie du moi 

et du pseudo-self des citoyens 

Ce gigantesque processus menticidaire de masse résulte 
donc d’un triple mécanisme morbide et intentionnel : 

- Premièrement, il interdit tout d’abord la métamorphose 
sanogénique et vitale du ça sauvage et embryonnaire de 
l’ensemble des citoyens en soi topographiquement or-
donné, conscientisé et chroniquement actualisé ; 



83

- Puis, secondairement, il prescrit complémentairement 
une savante énantiomorphose (de enantio qui veut dire 
contraire) infra-clinique et indécryptable de l’ensemble 
de leur relief symbolique et identitaire interne en relief 
de ças, de pseudo-selfs et de faux sois factices ; 

- Ensuite, pour finir, il induit un processus schizogénique 
d’hypertrophie du moi – ou de l’égo – dans la personna-
lité de chaque citoyen à l’échelle mondiale. 

Le pouvoir d’autrui ou d’une institution est donc antino-

mique avec le pouvoir de soi (la notion de pouvoir dérive du 

latin potere « être capable ») et explique pourquoi les méca-

nismes actuels du pouvoir restent impensés et non analysés 

car ils sont, par définition, illégitimes et totalitaires : dans ce 

sens, on peut définir le pouvoir d’un individu ou d’une entité 

systémique non biologique (groupe, famille, entreprise, insti-

tution, organisation, Etat, supra-institution, fédération, 

communauté, empire…) comme un processus totalitaire, se-

cret, infra-clinique et intentionnel de manipulation mentale 

circulaire contre l’identité profonde d’un autre individu-cible 

ou d’un autre citoyen-cible (par dédialectisations cognitives, 

par castrations psychiques, par phallicisations défensives, par 

pilotage pulsionnel…) ou, à un niveau plus massifiant, contre 

l’identité médiatique, culturelle et informationnelle de l’en-

semble d’une société civile-cible (via des processus hyper-

médiatiques et manipulatoires d’implantation de faux sois et 

de faux selfs collectifs, via des processus de contrôle mentaux 

des populations civiles, via des processus collectifs de fragili-

sation symbolique, via des processus d’usinage 

dépersonnalisant de masse, via des processus de menticide de 

certaines tranches spécifiques de la population…) en trans-

formant volontairement son processus naturel de 

métamorphose symbolique et identitaire en processus 

d’énantiomorphose identitaire et pulsionnelle dans les buts 

schizogéniques de domination interpersonnelle, de contrôle 

hétéro-subjectif panoptique, de domestication politique de 

masse, d’asservissement autoritaire d’autrui, d’utilisation 

hétéro-personnelle indolore, d’éviction sociétale, de débou-
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lonnage institutionnel, de lynchage médiatique opportun ou 

de destruction sociétale généralisée.

Cette nouvelle version schizo-cognitive de l’étatisme 
contemporain, qui a incubé transmillénairement depuis la fin 
des théocraties, est donc en train d’arriver à maturité en terme 
de méta-fascisme gouvernemental car pour la première fois 
dans l’histoire politique de l’humanité, les Etats technocratiques 
sont en passe aujourd’hui de réussir à opérationnaliser contre 
l’ensemble des populations civiques de la planète un pouvoir 
« total » qui possède les spécificités effroyables d’être furtif, 
apparemment non coercitif, apparemment démocratique et 
scientifiquement indécryptable (ou presque). 

Pour décrypter efficacement et démocratogéniquement ces 
processus menticidaires de masse, nous allons étudier, dans ce 
chapitre, la panoplie des manipulations représentationnelles, 
pulsionnelles, défensives et cognitives que les Etats instrumen-
talisent schizogéniquement et secrètement à l’intérieur du 
psychisme des citoyens pour asseoir leur domestication politi-
que avancée actuelle (qui tend à devenir aujourd’hui quasi 
intégrale), domination politique qui est restée longtemps énig-
matique autant sur le plan culturel que sur le plan scientifique. 

La castration du soi des citoyens 

Ce processus générique de castration est généré par des 
structures étatiques ou systémiques perverses qui recherchent 
totalitairement le pouvoir absolu le plus illégitime dans le sens 
d’un système de contrôle carcéral, occlusif et furtif du relief 
identitaire profond des citoyens. 

De ce fait, ces systèmes de castration cognitive de masse 

sont de véritables systèmes menticidaires qui permettent de 

sidérer, voire de détruire les représentations mentales internes 

des citoyens en variant millimétriquement et intentionnelle-

ment l’intensité du préjudice pulsionnel, la localisation et le 

degré d’impact identitaire souhaité dans la topographie de 


